
o n t été favorisées par un aeteU reeplen-

C'est la première fols, que le derby 
d l p s o m est gagne par un cheval a p 
partenant à une femme, cependant que 
l e deuxième est aussi la propriété d'une 
autre f emme, M.-s Nagle . Aussi une 
ovation chaleureuse a- t -e l le é té réser
vas à Mrs Wlller et à Mrs Nagle lorsque 
toute deux entrèrent au paddock, t e 
n a n t fièrement par la bride < Midday 
S a n » et « Ssndsprt t» . 

Après t Midday S a n » (100/7, monté 
par Beary, € Sandsprtt» (100/1). m o n t e 
par J. Crouoh e t « Le Grand Duc > 
(100/S), à l'Aga K h a n , m o n t é par C. 
Smlrke (une longueur, une d e m i - i o n -
§ueur)>, les autres concurrents se sont 
classés dans l'ordre suivant : 

*» Pertfox. 5* enowfal l , 8- Goya. 7- Le 
Bambtno. 8* Solfo. 9* Scar'.et Plume, 10* 
Wlnnebar, 11* Pull Sali . 

On ne donne pas le c lassement du 
« Ksar ». Son entraîneur, M. Frank Car
ter, a déclaré après l'épreuve : 

— Chaque fois que < le Ksar > a cou
r u sur une piste circulaire, il a été battu. 

Le Jockey C.-H. Semblât a dit de son 
c o t é : 

— J e ne vols aucune excuse pour < Le 
K s a r » . Son action démontre qu'il n'est 
p a s le type de cheval à faire galoper 
dans une descente. > 

> JEUDI 3 JUIN 1937 \ 

LETTRE DE BRUXELLES 
m JOUR1SALDEROUBAIX 

En Espagne 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

81 ces transports n'ont pas de contrô
leur e t refusent d'en prendre un à bord, 
les navires de contrôle s ignalent le fait 
au Comité de Londres, mais n'ont pas 
l e droit d'empêcher par la force le 
transport en question de continuer sa 
route. L'Italie a donc utilisé Jusqu'à pré
sent pour ce service de s imples navires 
marchands. En parttcullei le « Barletta > 
qui a été bombardé à Pa lma de Major
que, e s t un petit paquebot. 

Ces navires cont inueront à observer 
pour le compte de l'Italie, les éventuels 
trafics d'armes qu'ils pourraient consta-

naert. personnalité de premier plan et I t « r • ^ » d é f e n d r o n t c o n t r e t o u t e a t ta -
rjrai aurait découragé ou découronné un I P.1* d o n t 11» seraient l'objet, mais ils 
autre chef politique que M. de Smet de n ' o n t P * * Jusqu'à présent, reçu l'ordre 

Un monument 
à M. de Smet* 

de Naeyer 
(DE ICOTRI CORKESPOKSAHT PAXTICTTLIDl) 

BRUXELLES, 2 J u i n 1937. 
La ville de Gond inaugurera, di

manche, un buste à la mémoire d'un des 
collaborateurs les plus émlnents de 
Leopoid II, le comte de Smet de Naeyer, 
qui fut longtemps ministre ou chef du 
gouvernement catholique avant la 
guerre. Il succéda, en 1894, à M. Béer-

La tension entre le Reich 
et le Vatican 

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

La réserve, 'de l'Italie 

Rome. 3 Juin. — La tens ion grand is-
aante entre l e ' S a i n t - S i è g e e t , l e Reich 
es t suivie avec un extrême Intérêt dans 
tes mil ieux politiques Italiens, en raison 
des rapports étroits que le gouvernement 
fasciste entret ient avec l'une et l'autre 
partie. Cependant, un si lence à peu près 
complet, est garde SUT le sujet par la 
presse. 

Chaque fois que le Pape a fait c o n 
naî tre publiquement .ta pensée sur l 'an-
Uchrtstianlsme du III' Reich, ses paro
les n'ont trouvé dans les Journaux i ta
l iens qu'un écho volontairement affaibli. 

L'émotion en Autriche 

Vienne. 3 Juin. — Les prodrome 
rupture diplomatique entre le Reich et j tumultueuses 
1» Vatican ont causé, dans les milieux la p j ^ pudique résonnèrent de débats 
catholiques autrichiens, une émction +piques. préoccupé de la défense de 

Naeyer. 
Cttui-ci était né à Cand en 1843 / / 

appartenait à une lignée de grands in
dustriels où il aurait pu briller. Mais 
son esprit et ses goûts le poussaient vers 
la politique. C'est la guerre scolaire de 
1879 qui précisa sa vocation. Il se fêta 
dans la célèbre mêlée. Il en connut les 
tristesses et les difficultés. Mais la vic
toire de 1884 lui montra que ses efforts 
n'avaient pas été vains et qu'il était 
dans M voie. 

Deux ans plus tard, il entre a la 
Chambre en pleine fièvre de renouveau 
scolaire et social. Ses interventions sont 
appréciées de ses amis et de ses adver
saires. Il ne tarde vas à faire figure de 
chef. Aucune question parlementaire ne 
lui reste étrangère. Il apparaît non seu
lement comme un travailleur infatigable, 
mais comme un réalisateur de première 
force. Il apporte à l'action politique, le 
sens aigu des affaires qu'il a dans le 
sang et qui lui fit réaliser des réformas 
profondes dans la question des finances 
publiques. 

Son nom restera attaché à des heures 
troubles sur lesquelles l'histoire t m p a r -
tuile n'a pas encore dit son dernier mot. 
Il s'opposa, avec une irréductible éner
gie à la campagne menée par les socia
listes et les libéraux pour la suppression 
du vote plural. Ce fut une époque de 
rencontres sanglantes dans les rues, d'at
tentats à la dynamite, de manifestat'.-ms 

Parlement, la presse 

considérable 
La < Reichspost » exprime les plu.. 

vives appréhensions 
Cependant, la c Neue Frêle Presse » 

fai t remarqaer qu'une rupture diploma
tique laisserait subsister intact, du point 
de vue Juridique, le concordat s igné entre 
le Re ich et le Vatican. 

LE MARIAGE 
D l DUC DE^ WINDSOR 
(SUnE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

Une déclaration de l'éveque 

de Fulhanx t 

Londres, 3 Juin. — La déclaration sui
vante a été publiée mercredi après-midi 
par l'éveque de Pu lham. qui a la res
ponsabil ité des églises et inst i tutions 
anglicanes pour l'Europe continentale , 
septentrionale e t centrale. 

« S U est vrai que le Révérend R. A n -
derson Jardine a entrepris de célébrer 
une cérémonie religieuse après le m a 
riage du duc de Windsor, l'éveque de 
Pu lham. dont la Juridiction s'étend sur 
toute l'église anglicane en France, d é 
sire préciser que cette action de la part 
de ce pasteur a été prise sans qu'il y ait 
consenti et m ê m e qu'il en ait eu con-

ince . » 

d'arraisonner des navires étrangers, e n 
partlcuLer soviétiques 

Quatre sous-marins allemands 
sont partis pour l'Espagne 

Berlin, 2 Juin. — Le D . N. B. c o m m u 
nique : Les s o u s - m a n n s c U 28 », 
< U 33 ». « U 34 » et c U 35 » sont 
partis hier dans les eaux espagnoles. 

Le Portugal déclare réserver 
son attitude 

à l'égard des agents britanniques 
du contrôle 

Lisbonne. 3 Juin. — Le gouvernement 
portugais a fait présenter par son a m 
bassadeur à Londres, au Foreign Office, 
et au Comité de non- intervent ion, une 
note dans laquelle il déclare n o t a m 
ment : < Qu'en même temps qu'il pré
sente une protestation contre les actes 
dont furent victimes des navires au ser
vice du comité. 11 déclare, dès mainte 
nant , réserver son att i tude à 1 égard des 
délégués chargés du contrôle marit ime 
envers les navire* devant toucher aux 
ports portugais e t en ce qui concerne 
las facilités concédées aux a t tachés de 
l 'ambassade britannique à Lisbonne 
chargés d'observer l 'accomplissement de 
l'accord de non- intervent ion sur la 
frontière espagnole. > 

Cette note ne signifie nullement que 
le Portugal ait l ' intention de quitter le 
Comité de non- lntervent lon. 

Des communistes manifestent 
lordre politique, tel qu'on le concevait devant l'ambassade d'Allemagne 

Le Révérend Anderton Jardine 

\ déclare avoir agi 

dtrsa propre initiative 

Candé, 2 Juin. — Le Révérend Ander
s e n Jardine, m i s au courant de ce t te 
déclaration, s'est borné à déclarer : 

Oui, Je m e suis spontanément of
fert à célébrer cet te cérémonie. Je n'ai 
demande aucune permission. On n'avait 
par conséquent, aucune permission à me 
donner. Je n'ai consulté aucune a u t o 
rité ecclésiastique. Je n'ai consulté que 
m a conscience. 

» Je savais que le duc et la duchesse 
désiraient qu'une cérémonie re l i g i eux i 
fût célébrée. Lorsque Je m e suis pro
posé à remplir c;t office, le duc m'a 
agréé. Encore une fo-s. c'est de m a part 
une offre volontaire, voilà tout .» 

Le due et la duchesse 

séjourneront trois mois 

en Carïnthic 

Candé, 2 Juin. — C'est à 18 h., Jeudi 
aoir, que le duc et la duchesse de W i n d 
sor quitteront le château de Candé. Ils 
s e rendront par la route dans une loca
l ité s i tuée à l'Est de Paris, dont le nom 
est soigneusement caché ; de là. ils 
prendront le train dans un wagon spé
cial, pour gagner le château de Wassen-
leonburg, en Carlnthie. 

On dément formellement que le duc 

alors, M. de Smet de Naeyer ne vit pas 
assez tout ce qu'il y avait de justice et 
de fraternité dans le monde nouveau qui 
s'annonçait en ce temps. 

Il faut reconnaître que lès gauches 
d'alors, toujours attachées aux idées an-
ticlérioiles qui avaient triomphé de 1879 
d 1884. n e cachaient pas que leur démo
cratie était liée, d'une part, à l'irréli
gion, d'une pirt, à la révolution, si bien 

a Londres 
Londres. 2 Juin. — U n e démonstrat ion 

s'est déroulée, la nuit de mardi devant 
l'ambassade d'Allemagne. Environ 2.000 
h o m m e s e t femmes qui avalent précé
demment pris part à une manifestat ion 
organisée par le Parti communis te à 
Hyde-Park. se sont dirigés vers Carlton 
House-Terraoe où Ils ont remis une ré 
solution protestant centre le bombarde 

que l'attitude sociale de M. de Smet de m e n t d 'Almér ia 
Naeyer pouvait apparaître comme unei Les manifes tants sont ensuite restés 
défense de la société contre ce double I pendant près d'une demi-heure devant 
danger. Il faut cependant, ajouter que | l 'ambassade, criant : « Empêchez Hitlei 
la législation sociale qui fut alors l'oeuvre de fa i re la g u e r r e a u x e n f a n t s . 
de la droite mérita de figurer dans ce 
que Si. Jules Destrée réunit sous ce 
titre de Code du travail. 

Mais M. de Smet de Naeyer tut sur
tout l'homme, le confident, le collabora
teur ds Léopold II. Pour que, pendant 
de nombreuses années, ils ont été quasi 
« alter ego » du grand roi, il a fallu 
qu'il y eût entre les deux hommes des 
affinité) très grandes, en qualités comme 
en défauts. Aussi participèrent-t-ils aux 
mèmts faveurs comme aux mêmes re
proches publics. 

Epuisé. M. de Smet de Naeyer quitta 
le pouvoir en 1907, après avoir brillé 
dins le gouvernement pendant onze ans, 
dans les circonstances les. plus difficiles. 
Il mourut à Bruxel'es en 1313. 

Cand. sa ville natale, lui doit beau
coup. 

• S... 

Un Comité de coordination 
du syndicalisme français 

a été créé 
Paris. 2 Juin. — Au siège de la C o n 

fédération française du Travail. 34, rue 
Godot-de-Mauroy. à Paris, la création 
d'un Comité de coordination du Syndi 
calisme français a été décidée Le Comitij 
poursuivra trois objets principaux : 

Organiser l'unité d'action dans cha
que branche du travail : 

b) Faire disparaître la lutte de classe 
en établissant un statut du travail qui 
fhstaure enfin la véritable justice so
ciale ; 

c) Dégager la doctrine d'un syndica
l isme français pour l'ensemble de l'Eco
nomie nat ionale . 

Le Comité est ouvert à toutes les a s 
sociations professionnelles non marxis 
tes. Il comprend les représentants m a n 
datés des associations suivantes : c A s 
sociation des producteurs français », 
c Confédération française du Travail ». 
« Union ouvrière française », < Confé
dération générale autonome ». « Union 
corporative des travailleurs français ». 
< Syndicats français », « Union corpora
tive des travailleurs et producteurs de 
France ». 

Plusieurs Fédérations professionnelles 
non affiliées à une Confédération, ainsi M 

e t l a duchesse aient l ' intentien de faire Que plusieurs confédérations non citées 
une croisière e n Dalmatie . Ils s é j o u r 
neront très prdbabletnent à Wassenleon-
burg pendant trois mois . 

Le tour du monde aérien 
Amelia Earhart . » 

• «atterri au Venezuela 

Miami, 2 Juin. — Les • Panamer l -an 
Airways » annoncent que l'aviatrice 
Amél ia Earhart. q-ii s'était ervolée mer
credi matin de S i i Jvan de Porto-Rlco. 
à destination u> Paramaribo (Guyane 
hol landaise) , a atterri à 15 h. 18 à Cari-
p l to (Venezuela) . 

Une «Ilette pleurait 
•topait vingt-quatre heurts 

••prit -es cadavres da ta mère 
tf da l'ami da eelle-ci 

Plthlviers, S Juin. — Lundi soir, vers 
18 l u M m e Peschoux. 33 ans, s'était 
rendue avec sa fluette, âgée de S ans, 
c n e s un camar -de de son mari, Auguste 
Boucheron. 48 

ci-dessus ont donné leur adhésion de 
principe, réservant la publication de leur 
adhésion Jusqu'à la prochaine consul ta
tion de leurs adhérents . 

Le secrétariat du Comité a é té c o n 
fie à M. Verdun, secrétaire général de 
la Confédération française du Travail, 
assisté de quatre adjoints. 

Une interpellation 
sur les services de défense 

passive 
M. Frédéric Dupont, députe de Pari , . 

a demandé à interpeller 1? ministre de 
l'Intérieur, sur les services de défense 
passive, et sur les fai ts qui ont motivé 
la démission du général Duchène . de 
l'Union nationale pour la défense aé 
rienne. 

LESREVErVWCATlONS 
DES INSPECTEURS DE LA POLICE 

JUDICIAIRE 
Nancy. 3 Juin. — Au Congrès du S y n 

dicat nat ional des inspecteurs de la 
police Judiciaire, qui r ient de se tenir 
à Nancy, les questions suivantes ont été 

A la suite d'une courte discussion, discutées : Rétroactivité des 6 * sur 
Boucheron tira trois coup» de revolver l ' indemnité spéciale, nouvel aména-re-
snr son amie e t se suicida j ment des échel les de traitements , unifl-

C e s t seulement le 1er demain à 14 h cation des polices Judiciaires et admt-
cjue M. Peschoux a v s a le commissaire r.Ktratlves. le statut unique, etc... 
da police de la disparition de sa J e m u v i M. Charles Blsnc , secrétaire gênerai 
« t de «a fillette. La porte du logement a mis e n relief la s i tuation actuelle des 

La police a dû finalement intervenir 
pour disperser les manifestants . 

Commentaires anglais 
Londres. 2 juin. — Optimisme volon

taire et souci d'impartialité cont inuent 
d'être les deux traits caractéristiques des 
commentaires que la presse anglaise c o n 
sacre aux conséquences internat ionales 
du bombardement du c Deutechland > 
et des représailles contre A lména . 

Tandis que les Journaux conservateurs 
font des efforts visibles pour atténuer 
la portée du double incident, les orga
nes d'opposition assurent le gouverne
ment qu'il peut, en cette occasion, comp
ter sur l'appui de tous les partis pour 
le rétablissement avssl rapide que possi
ble, du s:-.«tème normal de contrôle de
vant les côtes d'Espagne Loin de cher
cher à envenimer la question, ils gardent 
leur sang-froid, et le reproche qu'ils 
adressent avec le plus d'insistance au 
gouvernement al lemand, est de n'avoir 
pas su garder le sien. 

Le rédacteur diplomatique du * T i 
mes » écrit n o t a m m e n t : 

< On notait , hier soir, plus d'optimis
me à Londres. Les membres du Comité 
de non-Intervention sont très disposés 
à penser qu'il y aurait avantage à char 
ger M. Eden de négocier directement 
auprès des gouvernements al lemand et 
italien, en vue d'obtenir leur approba
tion à un plan qui, en leur accordant 
les garanties qu'ils demandent , leur per
mettrait de reprendre leur place au 
Comité. Du côté espagnol M. Eden a 
déjà reçu de M Azr*arate. l'indication 
que le gouvernement de Valence se mon
trerait accommodant sur ce point ». 

Le « Manchester Guardian » déclare : 
« On pense à Londres, que la crise 

ayant pour origine le bombardement du 
< Deutschlaxid > ne s'aggravera pas. 
mais , au contraire, pourrait se terminer 
prochainement . » 

Ce Journal ajoute : * Le bombarde
ment d'Alméria révèle, une fols de plus, 
la mental i té du n i ' Reich . On y voit 
aussi un symptôme montrant que la 
« modération » que l'on reconnaissait 
aux chefs militaires et navals al lemands, 
ne se montre guère dans la réalité, et 
qu'en fait, quand un Incident arrive, 
c'est Hitler qui décide des mesures à 
prendre. » 

Le travailliste « Daily Herald ». tout 
en étant très sévère pour l'Allemagne, 
reconnaît que le problème urgent est 
de rétablir le contrôle : 

c M. Hitler et le peuple a l lemand. 
écrit-il . se tromperaient lourdement s'ils 
interprétaient l'attitude anglaise c o m m e 
tendant à les excuser. Il est exact que 
le gouvernement britannique concentre 
toute son énergie à répai'ei la machine 
de la non- intervent ion, n e s t aussi exact 
qu'U est en cela approuvé par tout le 
pays, mais cela ne veut aucunement dire 
que le massacre d'Alméria est pardonné 
ou oublié. > 

La question 
du retrait des volontaires 

Londres, 2 Juin. — Répondant m e r 
credi après-midi aux Interpellations de 
plusieurs députés. M. Eden a déclaré, 
à l'heure des questions à la Chambra des 
Communes, que le sous-comité d'experts 
du Comité de non- intervent ion a élaboré 
un p lan de retrait des combattants 

Paris . 2 Juin. — MM. Joseph Denais et 
Xavier Vallat à la Chambre, et M. L 
Linyer, au Sénat , ont demandé à inter
peller le ministre des F inances sur les 
raisons pour lesquelles certains titulaires 
de la croix de la Légion d'honneur ou 
de la médail le militaire, n'ont pu toucher 
le 1 " Juin, le trai tement afférent à leur 
décoration. 

On fait remarquer A ce propos, dans 
"les mil ieux autorisés que. jusqu'à pré
sent , U n'y avait pas uniformité e n ce 
qui concerne l 'échéance des pensions, la 
date variant avec chanue livret. Afin de 
simplifier la tâche des compta oies du 
Trésor, un décret iécen£ a stipulé que les 
échéances semestriel les tomberaient dé
sormais les 1 " Janvier et 1 " Juillet: il 
s'agit donc e n l'espèce, dit-on. d'iin s im
ple décalage décidé pour des raisons da 
simplification administrative. 

d'Auguste Boucheron fut ouverts) et l'on 
a f e n m m l u deux cadavres auprès des-

i ta flswtte pleurait depuis près de 

Inspecteurs Judiciaires d'Etat et a «ou 
mis aux aatajtsStJatai l 'action à mener 
pour l'aboutissement de leurs revendi-

Ce plan a é té soumis aux divers g o u 
vernements qui participent aux travaux 
du Comité et, pour sa part, le gouver
nement britannique l'a étudié très a t t e n 
t ivement et communiquera très prochai
nement ses conclusions au Comité. 

On évoque 
à la Chambre des communes 

les atterrissages 
d'avions gouvernementaux 

i l'aérodrome de Pau 
Londres, 3 Juin. — Le député conser

vateur air Btewart S a n d e m a n a d e -
à l'heure des quest ions à ta 

LE MARÉCHAL 
VON BLOMBERG 

A ÉTÉ REÇU 
PAR LE ROI D'ITALIE 
ET PAR M. MUSSOLINI 

Rome, 2 Juin. — Le maréchal von 
Blomberg, ministre de la Guerre du 
Reich qui avait quitté mercredi mat in 
à 6 heures, l'aérodrome de Tempeinai 
en c o m p a r e de sa fille, de deux offi
ciers d'ordonnance ei d u colonel Mar
ras, a t taché militaire d'Italie à Berlin. 
est arrivé à Rome, t 13 h. 05. 

I! a été salué sur le terrain d'avia
tion par le duce, qui éta i t entouré des 
sous-secrétaires aux départements mil i 
taires et de M. von Hassel , ambassadeur 
d'Allemagne, qu'accompagnait le per
sonnel de l'ambassade. 

Une compagnie de l'aviation rendait 
les honneurs. L'entrevue entre Musso
lini et le maréchal a été très cordiale. 

Le maréchal von Blomberg s e r t e n 
suite rendu au Panthéon, où 11 a déposé 
deux couronnes sur les tombes des rois, 
puis, place de Venise, pour s'incliner d e 
vant le tombeau du Soldat Inconnu, e t 
à l'autel des morts fascistes. 

A 15 h. 45. le maréchal est ailé au 
Quirinal. où 11 a été reçu par le roi Vic
tor-Emmanuel . 

Il s'est entretenu avec lui pendant 
plus de trois quarts d'heure. 

L'ambassadeur d'Allemagne, M. von 
Hassel, qui l'avait accompagné, se ren
dit ensuite avec lui. après une courte 
promenade dans la villa Umberto, au 
palais de Venise où il entra vsrs 18 
heures. 

L'entretien du ministre al lemand avec 
le duee dura Jusqu'à la fin de l'après-
midi. 

H a permis de passer e n revue la s i 
tuation militaire de l'axe Ber l in-Rome. 
Les événements d'Espagne ont déjà mis 
à l'épreuve cet te collaboration militaire, 
bien que les participations Italienne ei 
a l lemande soient fort d.fférentes. 

On reconnaît , en effet, à Rome, que 
non seulement les effectifs de volon
taires Italiens sont plus importants que 
ceux des Allemands, mais que c?s der
niers seraient à reu près inexistants, 
la participation du Reich s é tant bor
née à une fourniture de matériel et de 
techniciens. 

La s i tuation actuelle en Espagne ainsi 
que les chances de succès du général 
Franco, auraient été examinées du point 
de vue teohnlque. 

La paiement du traitement 
afférent i la Légion d'honneur 

et à la médaille militaire 

Henri Moine ast condamné 
par la Cour d'assises 

du Pas-de-Calais 
à cinq ans de réclusion 

pour cambriolage ?u Portel 

A l'audience de mercredi a comparu 
devant la Ccur d'assises du Pas-de-Calala 
Henri Moine. 33 ans. chauffeur d» cha
lutier, demeurant au Portel, accusé 
d'avoir, dans la nuit du 24 au 25 décem
bre 1935. commis un vol avec effraction 
chez les époux Quandalle. cafetier» au 
Portel. 

Le 15 février 1B38 une enveloppe ren
fermant les deux titres volés chez les 
époux Quandalle parvenait à la gendar
merie et un billet Inséré dans cette enve
loppe Indiquait que ces valeurs avalent 
été trouvées dans la rue. au Portel. 

En mars 1936. un sieur Grébet ayant 
été assassiné au Portel. on découvrit prés 
du cadavre une pince que des témoins 
déclarèrent appartenir à Moine. 

Une perquisition opérée chez ce der
nier fit découvrir des clefs appartenant 
aux époux Qaundalle M-lne reconnut 
être l'auteur du billet accompagnant les 
titres envoyés à la gendarmerie, en sou
tenant qu'il les avait trouvés dans la rue. 

Après réquisitoire et plaidoirie, le Jury 
rapporta un verdict afflrraattf »ur toute* 
les questions, mais 11 admit les circons
tances atténuante» En conséquence, Henri 
Moine a été condamné à cinq ans de 
réclusion. 

Chambra des communes , si le gouver
n e m e n t britannique envisageait d'inter
venir auprès du Comité de non- in terven
t ion e n vue de prévenir l'emploi de 
l'aérodrome de P a u par les av ions bas 
ques aux fins de ravitai l lement. 

M. Anthony Eden. au cours de sa ré 
ponse, a référé l lr .terpellateur au c o m 
muniqué du 24 mal dernier qui enregis
trait le fait que le gouvernement fran
çais avait avisé le gouvernement espa
gnol que les avions qui. à l'avenir, at ter
riraient en territoire français, seraient 
confisqués. 

C'est une ville en ruines , 
que les nationalistes ont trouvée* 

en entrant à Amorebieta 
Amorebieta. 2 Juin. — (D'un des e n 

voyés spéciaux de l'Agence Ha vas) : 
La ville d'Amorebieta qui r i ent d'être 

occupée définit ivement par Isa troupes 
du général Mola, offre l e m ê m e aspect 
de désolation que les autres localités 
abandonnées récemment par les gouver
nementaux . 

A l'exception da la aone du noviciat 
des carmélites, tout n'est que ruinas, 
comme à Eibar. Duarngo et G u e m i c a . 
outes les maisons ont été Incendiées; Il 

ne reste plus que des pans de murs por
tant de longues traces de fumée. 

L'église a été peu touchée. 
Mardi encore, les gouvernementaux 

tiraient cur la ville avec des pièces lour
des, qui devaient se trouver sur les arriè
res de Galdacano e t on a remarqué que 
leur tir é ta i t dirigé vers le couvent des 
carmélites , que l e f eu avai t épargné. 

DANS l £ S COMMISSIONS 
PARLfMENTAIRES 

La question 

du contrôle de l'embauchage 

et du débauchage 
Paris, 3 juin. — La Commission du 

travail de la Chambra a adopté la rap
port de M. vardeiie, socialiste, concluant 
à l'adoption du projet gouvernemental 
relatif à la reconduction des conventions 
collectives du travail. 

MM. Marsal. Monmousseau et Mercier, 
communistes, ont soutenu un amende
ment tendant à organiser le contrôla de 
l'embauchage et Ou débauchage et en 
ont réclamé l'insertion dans le texte du 
projet comme article 2 bis. en vue de 
donner satisfaction à cette revendication 
de la C.O.T. 

Une audition du président du Conseil 
a été alors envisagée, puis il a été con
venu qu'une délégation s'entretiendrait 
de la question avec M. L. Blum et le 
prierait d envisager le dépôt ultérieur 
d u n texte législatif destiné à régler ai l 
est nécessaire l'exercice o> ce contrôle. 

D'autre part, la Commission a adopté 
le projet de loi relatif à la suppression 
du pourboire. 

M. Pierre Cot a été entendu 

par la commission 

de VAéronautique de la Chambre 

Paris, 2 juin. — Voici le communiqué 
publié par la Commission de l'aéronau
tique de la Chambre, présidée par M. Bos-
soutrot : 

< La Commission a entendu M. Pierre 
Ce t. ministre de l'Air, qui a exposé les 
résultais acquis et l'évolution des indus
tries aéronautiques nationalisées 

» Le ministre de l'Air a montré les 
difficultés qui ont pu être vaincues grâce 
a la nationalisation et fait ressortir les 
résultats heureux ainsi obtenus en com
paraison avec ceux dea industries non 
nationalisées. 

» Il a ensuite étudié le problcme de 
In traversée commerciale de l'Atlantlque-
Nord et cité les conditions dans lesquelles 
la France pouvait être U mieux placée 
pour obtenir un bon rendement da as 
ligue aérienne, en tenant compte de 
1 activité des autres nations. 

président a remercié le ministre 
de l'Air et lui a exprimé la confiance de 
ls Commission de l'aéronautique à l'una-
rimlté moins une voix des membres pré
sents. » 

A la commission du Commerce 

de la Chambre 
Parla. 2 Juin. — La Commission du 

ommerce de la Chambre a entendu des 
délégations des débitants de boissons sur 
la question Osa contrats de fournitures 
passées entre braawura et débitants 

Elle a approuvé les rapports tendant S 
protéger la dénomination « laine > et à 
modifier l'organisation de l'enseignement 
technique, industriel et commercial. 

Le projet de suppression 

du bagne 

Paru. 2 Juin. — L» Commission 

l £ S CONFLITS SOCIAUX 
A U Cité tajAafiert de Lie 

L'activité 

reprend msr les chantiers 

La v i l e de LiDe p r i a s s e mae e a q a f t e 
*ar les « • a a f a ç e a e » 

reprochées a n eatrepreaears 
La Mairie .de Lille nous communique . 
On sait que. depuis de lonruss semaines, 

un connit met sux prisas Isa ouvriers 
éss chantier» ds la cité hospitaliers et 
leurs employeurs 

A ce propos, l'administration municipal» 
de u n e tient à préciser que: 1* les hos
pices' constituent un établissement auto
nome maître de ses décisions; 2' les tra
vaux d* la construction de la cité hospi
talière ont été dés lois mis en adjudication 
par les soins de e n établissement sur le 
vu d'un cahier des charges dûment ap
prouvé par l'autorité supérieure: 3" dsns 
ces conditions — bien que M. Charles 
8alnt-Veuant. dépnté-ma.re. soit Inter
venu ann de résoudre le conflit, la ville 
n'a pas en la circonstance le droit d'Im
poser son point de vue, soit vIs-S-vls de 
l'administration des hospices, soit vls-s-vle 
des entrepreneurs. 

Néanmoins, suivant le désir exprimé par 
le oomité de trêve lors d'une entrevue 
qu'il eut avec le député-maire, l'adminis
tration municipale a décidé de transmettre 
à la commission administrative des Bos-
ploss uns proposition tendant à la consti
tution d'une commission d'enquête com
posée de technicien» dHlir.es par les 
assemblées communale et hospitalière, les 
entrepreneurs et les ouvriers, commission 
qui aurait pour mission de vérifier le bien 
fond* des accusation» portées par tes 
ouvriers sa oe qui concerne las malfaçons 
commises par las entrepreneurs chartes 
«le l'exécution des travaux d* construc
tion de la cité hospitalière 

L'ordre et la liberté da travail 
•eroal assors* sar les caaeber» 

Les représentants de ls Société d* cons
truction du nouvel hôpital de Lille sa 
sont rendus mercredi auprès du préfet 
du Nord qui a bien voulu leur confirmer 
que, contrairement aux affirmations d'un 
communiqué du Comité da grève, lea pou
voirs publics entendent faire assurer par 
tous moyens appropriée, la liberté du 
travail et l'ardre dans la rue, à l'occasion 
de la reprise de l'activité du chantier du 
nouvel hôpital de Lille. 

Par ailleurs, dea instructions sont 
actuellement en cours devant la Juridic
tion répressive contre un certain nombre 
oe meneurs sur les plainte* multipliées 
d'ouvriers du chantier, pour violences et 
entravas à la liberté du travail. 

Au surplus, le Tribunal correctionnel 
de Lille verra comparaître dans quelque* 
Jours certains agitateurs qui suront à ré
pondre de* délits prévu* et réprimés par 
les articles 414. 415 et 43S du Code pénal. 

DERNIÈRE 
HEURE 

ciicale. 3. rue de Lutéce. 
législation a abord* l'examen du projet I n e u r » d e u f*»'»" parisienne 
de auppresslon du bagne. présidence de M. Olgnoux. pré 

M. Moutet a expoîé les motifs pour 
lesquels la suppression du bagne devait 
être envisagée dan» 1 intérêt de no* colo
nies et surtout de la Quyane. 

Le premier président 6a la Cour de 
cassation a ensuite énuméré toutes les 
raisons juridlquea et sociales ju*tlflant le 
vote de cette réforme. 

Enfin M. Andiieu a fait connaître les 
éléments essentiel* des projets dt cons
truction et de transformation indispen
sable* i réaliser l'application de la loi. 
dont le coût se chiffrera S environ 
80 million*. 

La 13 conférence lainière 
internationale 

se tiendra à Paris 
du 17 an 19 juin 

Ainsi que nous l'avons annoncé anté
rieurement, la SOU» Conférence Inter
nationale de la Laine aura lieu a Paris, 
les 17. 18 et lu Juin, et sera organisée 
par le Comité central de la Laine. 

En voici l'ordre du Jour : 
Rapport annuel du président (M. Mau

rice Dubrulle. président de la Fédération 
lainière Internationale). — Rapport du 
trésorier (M. J B.C. Bodgson. Angleterre;. 
— Rapport annuel sur l'arbitrage interna
tional lai nier (M. Maurice Dubrulle i —-
Etude de* modifications à apporter à l'ar-
bitrane International lalnler IM. le Korn-
meralenrat Oeorjr Schonbach. Allemagne! 
— Travaux de la commission technique: 
rapport général: M. Hermann Reuscn. Al
lemagne. 

A) Questions de piMoralisatlon et d'éle
vage: ai rapport (tentr.il, M. B.H: Wlludon 
( Angleterre i : bi les méthodes d'élevage 
ovin en Allemagne: M. le baron Oump-
penberg ("Allemagne): c) l'élevage 
mouton et la question pastorale: % 
sénateur Oushrle (Nouvelles Oalle* 
Sud): d) recherches scientifiques lainière* 
en Afrique du Sud: M. du Toit (South 
Africa): e( l'élevage ovin en Franc» et 
se» colonies, et le rôle des Union* ovines: 
M Michel Lallour (France). 

B) Question* scientifiques ef Industriel
les: a) taux de reprise pour les flto de 
laine: M. Burlet (France!. 

Le développement de* libres artificielle» 
et leur emploi dans l'Industrie lainière 
IM Croon Allemagne) — Définition létale 
Internationale du terme épure laine» (M. 
Walter Low-Beer. Tchécoslovaquie et M. 
Marescaux. député du Nord, vice-président 
de ls Chambre de Commerce de Tour
coing). — Dénomination d'orlelne pour 
les produit* lalnlers manufacturés (défende 
de» « crus > lalnlers) (M. G -A. Lepaçc. 
France). — Marquage des moutons. Com
munication de M. Brenac, président de la 
Chambre de Commerce ds Macsmet. 
France. — Unification des conditions de 
vente de* laines peignées (M. le nommer
ai en rat Oeorg Schonbach. Allemagne). — 
Unification des conditions de vente de* 
fils de laine (M. R J . Inman. Angleterre) 

— La laine brute, élément des négocia
tions commerciales (M. L. Robtchez. 
France). — Lavés d'origine (communica
tion de M. Brunlnehaueen. Belgique). — 
* Conférence textile de Washington 
communication par M. B.J.M. Van 8paen-

donck. Hollande) — Limitation des crédits 
à la clientèle (M. BruDizurhausex). Belgi
que). — Prix de la Fédération lainière 
Internationale — Nomination du Conseil 
rie direction pour l'rxerclce 1937-1938. — 
Fixation de la Conférence lainière Inter
nationale de 1838. t 

Au cours de l s demtere teanoe d u sa
medi 10 Juin, aura lieu la îemlse solen
nelle du prix de la Fédération lainière 
internationale de 1838. à notre compa
triote, M. Paul Despature. pour son o u 
vrage « L'Industrie lainière ». qui fut 
couronné à Varsovie l'an dernier. 

• 

6 8 0 p a q u e t s d e c i g a r e t t e » 

• o n t t r o u v é » d a n » l e p l a f o n d 

d ' u n v a j r o n e n r é p a r a t i o n 

a u x a t e l i e r s d ' H e t l e m m e a 

Un accident étant arrivé à un vagon 
rie vovageure en gare de Calait, celui-ci 
fut dirigé aussitôt ver» les ateliers d'Hel-
lemme* pour y être réparé. 

Mercredi, un électricien chargé de vé
rifier l'éclairage de la voiture découvrit 
•Sans le plafond du véhicule. MO paquet* 
de algsiwtte*. 

La brigade des douanes ds Flves a aus
sitôt procédé s o t constatatlcos s t a fait 
plomber la voiture. 

Les entrepreneurs décident 

qu'ils abandonneraient 

les chantiers de l'exposition 

si la liberté du travail n'était pas 

respectée 
Paris, 3 juin. — Le arndlcat général de* 

Installateurs électricien* français avait 
réuni, hier soir, dan* leur chambre syn-

le* entrepre-
soua la 

président de 
la Confédération générale du patronat 
français. 

MM. Verger et Delporte ayant expos* 
le* boycottage* dont leur* cnantiera sont 
l'objet de la part de certains ouvriers sou* 
le* ordres da délègue* cégétistes 

M. Lasalle président de la Fédération 
nationale du bâtiment, et M QuiUery, 
président du groupe de* chambrée syn
dicales du bâtiment, ont pris rengage
ment de demander aux architectes et di
recteurs de travaux de faire respecter 
la liberté du travail sur le* chantiers. 
Dan* le es* où cette mesure resterait 
sans effet, les chef* d entreprit* dea autre* 
corps de métiers travaillant sur les mê
mes chantiers que M. Verger ont décidé 
qu'il* abandonneraient le travail par so
lidarité. 

M. Olgnoux a assuré les entrepreneurs 
que l s Confédération du patronat sou
tiendrait leurs décision*. 

De nouveaux Incidente s'étaient pro
duit* mardi sur deux chantier* de l'en
treprise d'Installations éleewique* Verger 
et Delporte. 

< Mardi matin à 7 h. 30. dit une lettre 
adrewée au préfet de la Sttue. l'entrée 
du chantier de la caserne de pompiers 
de la porte Champerret a été interdite 
â onze de no* ouvrier* par 1* délégué 
du chantier, sous prétexte qu'il* n'étaient 
pas porteur* de la carte de la C O T ». 

D'autre part, dans une lettre adres
sée au président du groupe des cham
bres syndicales du bâtiment, MM. Ver-
•BJ et Delporte ont fait connaître qu'au 
groupe scolaire Martus-Jacotot. â Pu-
tssux, le* ouvrier* du bâtiment ont obli
gé les électricien* â laisser dsn* la rue 
ieur matériel et leur ont interdit l'accéa 
du poste â haute tension qui était â amé
nager. 

L i t nouvel incident 

Paris, 3 Juin. — Après-midi, vers 14 h. 30 
une cinquantaine d'ouvriers ont tenté de 
débaucher des ouvriers de l'entreprise 
d'électricité Verger et Delporte. au pa-

It-Kîjlon dea vina de l'exposition. Ls police 
est Intervenue pour empêcher une b s -
garre. 

M. Lea» Bla» rafiM 
une éieaetJtien 

relative i I' 
at ai 

tUnt la prajat iê raMiëatHaR 
des cenventiene eallactives 

Parts. 1 Juin. — U. Albert IHuMn, p r é 
sident de la C><7«ti*Tilaalon d u travail de 
la Chambre a annonce d a n s le» « K » » * » 
qu'au cours de son entrevue à la prési
dence du Conseil , M. Jules Moch. secré
taire général, après avoir e u une c o m 
municat ion téléphonique avec M. Léeai 
B lum. s déclaré que le g^vBvernerneifit 
n'acceptait pas d'introduire dan» le pro
je t de reconduct ion dea convent ions co l 
lectives une disposit ion relative * l ' em
bauchage e t au débauchage , coassa» 
l'avaient suggéré le» rsxjréaentanU a e n v 
munlstes . 

ri e s t probable. ceT»andant, qu'un pro
jet de loi rég lementant l 'ensteucbace «t 
le débauchage aéra déposé ultérieure
ment . 

M. Albert Paul in a ajouté que l e C o n 
seil nat ional économique avait é t é tmitt 
de la question et devait e n discuter de 
nouveau lundi prochain. 

U présume que le gouvernement a t 
tendra que cet organisme a i t fa i t c o n 
naître son avis à ce sujet pour déprsitr 
son projet, dont 11 demandera sa d i s 
cussion probablement avant la sépara
tion de» Chambres. 

Les communistes soutiendront, n é a n 
moins . Jeudi, leur amendement , m a i s 
le retireront vralsamblablement ensuit». 
Ils demanderont aussi, par voie d 'amen
dement, l'extension d« rsrbitrage obU-
gatoir* aux conventions colletai es» a n 
térieures à cel les de l'an dernier. 

Une réunion 
de la délégation dea fauches 

Paris, 3 Juin. — Le communiqué Sui
vant a été publié par l a déléeatlun d e s 
Osuches, qui s'est réunie sous la prési
dence de M Camplncht i 

e Apre* avoir réglé la reparution des 
divers groupes de gauche au **u> dee 
commissions, pour leur renouvellement 
snnuel. la délégation a déridé de se réu
nir Jeudi, pour examiner lVtat dey tra
vaux parlementaires, ainsi que la s i tua
tion extérieure ». 

Ajoutons â ce communiqué que Vas re
présentant* du parti communiste ont 
soumis â l'approbation de la délégation 
dea gauches unis motion relative aux i n 
cidents de 1* Méditerranée occidentale et, 
en particulier, au bombardement d'Almé
ria. Cependant. U parait probable que. 
pour ne pas gène» lea négociations diplo
matiques en coula. Ils retireront leur 
motion. i 

— On a eommea.ee mercredi matin, â L* 
Rochelle, le débarquement de 3 740 éva
cué* de Bllbao. i bord du < Kabana ». 

— Dans la forêt de Montmln, pré* de 
Talolre (Haute-8»volei. a été retrouvé le 
cedavr» de M. l'abbé Yves Le Lorrain, du
pa: u en septembre dernier au cours d'une 

de montage 

Renseignements commerciatn 

CO'MINS 
1-IVTiRPOOl.. 3 Jnln 

Importations : 6.13» balle*: Américain 
hauase 7: Brésilien : hausse 7; strrpuen 
sakellarLdts. hausse 4; upper. baisse 1. 

•eer-orsaa» 

"^~J 
ï 

Disponible . . Ju.n 
Juillet 
Août 
Septembre . . . 
Dctobre 
Novembre . . , . 
Déeembre 
Janvier 
révrler 
Mars . . 
IvrU 
Mat 

e r s . ' 

1303 

i:.«ii 

12.65 

U.73 
12.73 

12.7» 

12.83 

^•7 

1304 

1*»' 

i2.es 

12 78 
12.7» 

12 82 

12.17 

••sr-Tora 

Pré*. 

1323 
1247 
12.73 
12.70 
12 M 
12.»» 
12 «S 
12 S4 
12 .S» 
129» 
12.72 
12.73 
12.73 

Jota» 

-
13 23 12 70 
12 76 
12.73 
12.71 
12.7» 
i3.s» 
i2.se 
12 70 
12.71 
12 7* 
12.73 
12.77 

Recettes. — Aux ports de l'Atlantique, 
nulles: aux port* du Qolfe. 2.000: sux port* 
du Pacifique, nulles. 

Exportations. — Pour la Grande-Bretagne, 
nulles: France et Continent. 3.000: Japon et 
Chine, nulle*. 

La réunion 
de la Société des Agriculteurs 

du Nord 
Les membre* de 1* Société de* Agri

culteur* du Nord ont tenu hier mercredi 
leur réunion mensuelle â l'Hôtel Maré
chal, rue de Solfèiino. à Lille, aous l s 
présidence de M. Joseph Degrendel. 

Apre* avoir exprime «es condoléances a 
M. Vrsln. directeur des Service* agricole* 
du Nord qui vient de perdre «on père, M. 
Degrendel présenta lea deux conférencier» 
de la séance. 

Le premier, M. Aubert. directeur de la 
Commission betteravlére donna commu
nication d'un rapport de M. Lecleroq. pré. 
aident de la C. L B., précisent le rois 
du contrôle de réception betteravlére. 

M. Aubert passa en revue les divers 
plana de contingentement qui o n t Jus
qu'ici rempli le rôle de régulateur* dea 
cours, n précisa lea leçons qui •* déga
gent du fonctionnement du contingente
ment depuis sut ans et exposa comment 
une commission mixte procédera dan* 
chaque usine â la répartition entre cha
que planteur du tonnage iota) d*« bette
rave* à acheter 

Puis M Carré parla dee maladies de la 
pomme de terre et des moyen* propre* â 
le* combattre. D txulata sur l s n i e r a i t » 
d'organiser un* lutte serrée contre I* do
ryphore qui vient d* faire d* nouvel
le* apparitions. 

» 5 

Lest f a b r i c a n t s d e dsjertel lee 

d e C a l a i » r e p p e s a i e n t 

l e p r o j V t pjouveriMwsiteJstsu 

a u r l e r a c h a t d e » m é t i e r » 

Mardi, à 14 h. «C. t'est tenue â Calais 
un» réunion de la fabrique dentellera 
cMalslenne. Il a'rgisaalt d* régler l s ques
tion du projet l e tachai des métiers. 

On sait que le projet initial du gou
vernement avait été amendé par la der
nière sssemblée «énèrale d* la Fabrique 
et renvoyé au gouvernement Ce dernier 
apports des modifies tiens â «on pvojet et 
la enmmlsslnn ds la Chambra syndicale 
1* présenta à la fabrique calataUnn». 

Mis au voix, u a é té rtnuisttt par as 
majorité de» fabricants. 

CHANGES A VÊTRA1SGER 
Londres. — Sur Paris. 110.63; sur Bru-

ellea. 39.232: esc. hors banque. 0 • 1«; 
p é t â court terme. 0 1/2. 

New-York. — Sur P»rie. 44S 1/2; aur t o n . 
dra*. cab. transf., 4S.2SS: sur Bruxelles, 

BL'CRES. — Cuba prompte livraison, 333; 
Juillet. 224; septembre. 2*6; novembre. 34*; 
décembre. 241; Janvier. 23»: mara. 337: mal. 
23». — Ventes : 3.000 tonnes. 

Revu» da marché da New-Yerk 
New-York. 2 Juin. — Bncousné par la 

meilleure phyainooml* de Londres, la ten
dance de Wall Street fut plue ferme mer
credi et. quoique toujours assas étroit, 1* 
marché envisage* plus calmement I* si
tuation sspsgnoie et clôtura sur ton ferme. 
Certaines émissions firent exception â c* 
mouvement de nausée Les ventes portèrent 
sur 340 000 actions, nombre 1* plus bas de
puis deux ans. 

L'ouverture fut lrrésrullére: mal* s esc 
soutient presque Immédlst. Le* Italien» 
s'élevaient Jusqu'à deux point* sur un* 
esse* grand* étendue déa le début. Quel' 
que* venta*, plus tard dan* la nsUnè*. 
réduisirent le* gaina; mais, â midi, d* 
nombreuses valeurs étalent toujours en 
h*u*a* d* fraction â un point; notamment ' 
les chimique*. 

Le marché, dan* l'après-midi, fut extrê
mement calme et un* U**» ****• longue 
ètslt en léser* hausse, la» miniers* étaient 
plutôt lourdes On facteur d'enoouessstsassrl 
furent le» achat* de ferroviaire» ea vue 
de» prochaines négociations au sujet des 
•alalrea. â ce moment la majorité de* scie
ries étalent en hausse maître le» troubles 
ouvrier», cependant que lea cuprifères et 
pét-ollera* étalent sgslement ferme*. 

Dan» le» dernières opération*, fluctuations 
étroite*, mal» 1-- hauas-s précédents» étalent 
maintenue* et la clôtura fut feras*. Des 
sains de fraction â un dollar étalant noté 
dans les ferrortslra*. acénes . IndustttsUea 
cuivre, pétrolière*, ubac, cblmlauas. ms-
c**lns. ' 

JOURNAL DE R0UBAIX 

Kerd 
atsssst 

tsssttea 

et desserte. 
•"•""'»»"••• • •"•«. «Mr. 

e mes», es «r. 
1 ea. u n tr. 

et CoiosiM... g xseês. M fr. 
S mot*. M tr. 
I s a , H t » . 

• mets, et t». 
1 ea. îao fr. 

Otsapt* e*»*ea*> postaux i u n » a 

dHlir.es
tentr.il
eommea.ee
i2.es
i2.se

